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CHAPITRE QUATORZIEME.

CHARLES AMAND.

Mon âme, aujourd'hui solitairei
Sans objet, comme sans désirs
S'égare et cherche à' se distraire
Dans les son'ges 4e l'avenir.

L d'Amand, dont nous n'avons fait nul
inen dans le cours de cet ouvrage, parce
qu'elle ne prit aucune part aux événemens que
nous avons décrits, mourut peu de temps après le
mariage d'Amélie. Amand se trouva donc.seul
dans le monde. Semblable à l'étudiant ambitieux
de Bulwer, il aurait pu s'enfermer dans son cabi'
net, méditer sur les poêtes, et regarder avec tris-
tesse le soleil levant ; mais lui, il n'avait pas de
kca1nwt, ni de fenêtres

Aux'longspanneaux de soie,

aussi se livraà;îl à ses études alchninqe près de
eåtre de l'hu1ible, chaumière où nous l'avons
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